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ROUBAIX 
Bureaux  : 39, ne Plumée. — Téléphone 9-61 

CELLE DES BRASSEURS  CONTINUE 
Le* ouvriers brasseurs sont en grève au com- 

plet. Malgré te lock-out les patrons leur ont 
tait de homvelles offres  qu'ils ont repoussées. 

Us offraient, avant la grève, un salaire Heb- 
domadaire de HM francs aux ouvriers de l'inté- 
rieur, et de ÎÎ5 francs a ceux de l'extérieur.. Ils 
proposent maintenant 114 et 125 francs. 

Les ouvriers réclamèrent 152.50 et 157.50. par 
esprit  rie  conciliation et  à   la   demande   du se- 
fiVoire syndical du Bâtiment, ils consentiront 

reprendre le travail aux conditions de 135 et 
140 francs, sous réserve de l'acceptation par 
les paîtrons de la formation d'une Commission 
mixte qui aura-charge d'établir une base de sa- 
laire proportionnée au coût de ta. vie. 

Dans leur dernière réunion, les' grévistes ont 
manifesté la volonté ferme de tenir jusqu'au 
Jbo>t. quelle que puisse être la durée de la 
grfcve   m du lock-otrt- 

LES TAILLEURS COMMENCENT LA LEUR 
Le Syndicat de rHabUiement de Roubaix pu- 

blie   l'ordre  du  jour  suivant  : 
« Les ouvriers taUAeurs, appléceura, culot- 

tiers, pompiers et giletières de Roubaix, et en- 
virons, après avoir entendu les explications de 
leur secrétaire sur ses entrevues avec la deiê- 
gatton patronale, ont décide de quitter ' le tra- 
vail, n'ayant pu se mettre d'accord sur les re- 
vendlcationfcs  soutenues. 

Les maisons dont tes noms suivent sont si 
grève : 

A ROUBAIX, Oscar Devlamxnck, Waeies, 
Carpentier, Verneite, Dereeper, Martin, Février 
Debras, DeSéchise, Fossart, Devienne, Boudet, 
Vandemfciet.   Spriet. 

A TOURCOING, Soenen, Huygedeive, Huyge- 
delde-Dufiot, Waetes-Leoat, Struyve, Vian Cor- 
selis, Fonteyne, Devred, Van Poucke. 

Les grévistes se réuniront ce matin, a mx 
heures, au siège du Syndicat, 43, rue de- 
l'Alouette. 

Ces ouvriers demandaient une notable aug- 
mentation   de salaires. 

•MftrUsdT 10 mais M», de « b_ 90 * 0 ft., 19 JOf 
a ie.85o . Je 2 h. i « h.. i».8urm îs.soo. ' 

Jeudi H ma» 19».  de s h.  90 à 12 tu, 19.901 à 
19.860 ;  de 2 h.   à  6 h     19.961  *  20.0000. 

Le Drestaaaire est prié de te présenter person- 
nellement, muni da 'll(. de taauille ou Tune 
dèce «l'ide-rUté. 

RAVITAILLEMENT DES CHEVAUX 
Une distribution d'awoine aura, lieu A partir 4B 

jeudi   11  mars  1920  aux  Magasins  Généraux. 
Les propriétataes de chevaux dewaat faire leurs 

demandes eu Bureau Commercial (Mairie) «ui leur 
délivrera un bon. contre paiement, de la quantité 
QUI  leur elTifiau^. 

Les inscrrotîilw^eronit reçue» le matin seule- 
ment,  te 8 li   30 à 11 h.  30 j 

Lettres A' B. mercredi lu mars, distribution le 
Jeu»    il.  aux   Ma*caslm   Généraux. 

Lettre: C, jeudi 11 mars, ilsvKawion vendre- 
di  12. 

Lettre   B.   vendredi    18   rna-^   aistrUnution    sa- 
medi  13. 

300 kilos par cheval. 

PIANOS ET MACHINES A COUDRE 
ENLEVES   PAR   L'ENNEMI 

Des pianos et une machine à coudre enlevés 
par les Allemands viennent, d'être retrouvés 
dans la région de Tournai. 

Les personnes que cette communioation pour- 
rait intéresser peuvent prendre ooninœrfssance 
de la liste en question au Bureau du Secré- 
tariat  de ta. Mairie,  rue   Neuve., 2e étage. 

LE VOL SU* L'AUTO 
Le nommé Jules Lecotnte, 53 ans. liseur de des- 

sins, demeurant; nie de la Providence, io, qui a 
été. arrête dimanche soir. Grand-Place, pour viol 
d'un oaouet de oaati-l sur l'auto de M. François 
Hermant. demeurant. ~?ue Pler;re-de-Hxmtoa.Lxf 84. 
est également l'auteur du vol d'un impermésïrle 
de femme, qu'il avait en sa possession. 

Ce- vêtement a- été lerobé le même jour, vers 
6 heures du soir, SUIT une automobile en stationne- 
ment place de ja liberté, au préjudice de Mme 
Pïcart. demeurant rue d'Estalng, 35, qui avait 
porte pialate Mer, 

LOI DU 9 MARS 1918 SUR LES BAUX A LOVES 
8* et 9* Commissions  arbitrales 

cantons   de   Roubaïx-Est et  Nord 

. Il sera procédé, le vendredi 19 mars 1920, à 
11 heures du matin, dans la salle du prétoire au 
Palais de Justice, à Roubaix, au tirage au sort 
des noms des propriétaires et des locataires ap- 
pelés à former la Qe commission arbitrale des 
loyers de l'arrondissement de Lille. Le tirage 
au sort des intéressés de Roubaix-Nord, formant 
la 8* commission arbitrale, sera effectuée le 
même jour, à 2 heures de l'après-midi. 

COMITÉ D'ALIMENTATION 
Tous les Jours, aux  Halles,  vente libre de : Eau 

de Jtavel. — Brosses.   —  pommes.   0,40  le   kilo. — 
• Fromajce de Hollande. 9 fr   — Beurre de Norman- 
die sale.  13  tr. ;   Fraie.   16 fr. — Oignon», 0,50  le 
«silo.  —  (Euïs frais. 0,55  fa pièce. 

Vin rouge. 1 fr. 75. le litre  : 
.  Mercredi 10   —   De 8  b.  à.  11   b., 6e,   jaunes  et 
pertes ; de 2 b. a 4 b.. 5e, jaunes et vertes. 

I      Pommes de terre, 0.35 le kilo : 
.Mercredi 10. — De 8 h a 11 h., 13e, jaunes et 

vertes; de 8 b. a é b.. 14e, jaunes et ventes. 

THEATRE MUNICIPAL 
(Direction : A. Santara) 

Jeudi, 11 mars 1920: « THAÏS »„ opéra en 
quatre acte, et six tableaux, de J. Massenet, 
avec le concours de M. Roselli de l'Opéra; Mme 
LUa Dilson, de l'Opéra-Comique; « Méditation »; 
solo de violon, pat   M. Thouvex-Comte. 

ÉTAT-CIVIL 
Naissance». — Louis Sion, rue A'.-Testella, -269. 

— Marcel Vandermeersch, -nue t*e Vasrsovie 97. — 
Henri Deh>orte. rue. de Roneq, 391. — Gérard De- 
suxmont. rue Saint-Jacques, 69. — Francis Der- 
vauz. ru edu Sentier. 16. -* Cécile Raissez, rue 
Saint-Rocn. 7. — Denise Ptcaivet, rue du Blanc- 
Seau. 173. — Paule DeJ&inne, rue de Parts. 215. — 
Claire Desnoule^, rue du Bois, 53. — Denise Gae- 
remynck. riw NationaJe, 122. — Gérard Bricout, 
rue Nationale. 122. — Georges Vandendriessche, 
rue dt Mouscron.  44. 

Décès. — Désiré Wemeî, 76 ans. rue de Lille, 
181. — AJoïs Phlypo. 13 mois, rue des Bonnets, 59. 
— Ida. Evrard,.83 ans. rue Wtaoc-Cnocqueel, 83. — 
Téotiste Brillet. 76 ans, religieuse, nue d'Auster- 
liitz. 69. — Elise Vamdermeule, 53 ans, soigneuse, 
rue Rouquet, 46. — Fliele Dejonckière, 77 ans mé- 
niden. -rue des Ursulines. 15. — Amélie Depoortère 
92 an®, mie dte Gand. 716. — Marte Vandaele, 53 
ans. rue de l'Abattoir. 7. — Jeam Duterte. 5 mois, 
rue des Cinq-Voies, cour Dedcroix, 13. — Marie Le- 
cœiïvre. 18 mois, nue de la Cité, 11. — Marte De. 
weer. 66 ans,  rue du- Soudan, 18. 

ÉTAT-CIVIL 
Naitsanois. — Yvonne Roussel, rue d'Ath. 11. — 

Jean Limbourg, rue de la Providence, 18.— Arthur 
Lefeovre. rue Isabeau de Roubaix, 19. — André 
Vaacauwenbergbe, rue Dunot, 39. — Lydie Cellier, 
rue Ogters. 21. — Léon Fontaine, rue Dstvoust, 11! 
— Mairie Chaumière.. rue die Tournai, 43. — Renée 
Oappelle. rue Salnt-Aotand, 32. — AcbUle Vander- 
vaere. rue Marceau, li. — Mireille Flx, rue Dejat- 
t*e. — Yves Sartortus. rue Cbarles-QÙlnit, 32. — 
Eugène Detourmay. mie Rutoens, 52. — Lucien 
Sepe. rue Salntta-Elisat>etb. — Albert Dubois, nie 
de Maubeage. 

Oéeès. — Cbarles Demeuldre, 69 "Mis, rue de i'in. 
dustxle. 194. - — Florentine De Meulemeester, 42 
ans. 75. boutearvd de la République. — Hélène 
Brsyne. '78 ans, rue de Lannoy, 608. — Eugénie 
Crépel. 51 ans. rue die Ja Vigne. — Flore Fremaux, 
26 «ne., rue Bernard. — Lucie Bèchaimom, 24 ans. 
boulevard de Metz. — Jacques Dekonninck, 77 ans* 
rue Bernard. 116. — Spri-et, 13 -ans. — Blanche Osrgl. 
bo. .7 ans. rue Plancne-Trouee. — Marie Vanover- 
meir, 28 ans. 

AUTO CONTRE CAMION 
Lundi, à ta. heures 30, Vue du Dragon, une 

collision s'est produite entre un camion-auto, 
piloté par M. Ernest Lootens, et une auto con- 
duite par le chauffeur Camille Lemahieu, âgé 
de 33 ans, demeurant rue du Brun-Pain,  ao3. 

L'automobile   eel.   sérieusement   endommagée. 
Il n'y a eu, heureusement, aucun accident de 

personne. 

SERVICE DES DOMMAGES DE GUERRE 
Réception et vérification des déclarations de 

domtnages, des demandes d'indemnité, ainsi que 
des bons de réquisition, attestations, certificats, 
èfc   .   - -" 

La GRÈVE des TRAMWAYS 
Longue réunion, hier, à la Bourse du Travail, 

où fut commentée la lettre de la Compagnie au 
maire de Lille. 

L'assemblée se montra décidée à maintenir 
l'intégralité de ses revendications et a poursui- 
vre la   lutte   jusqu'au   bout. 

A la fin de cette réunion, il a été décidé de 
publier une cote dans la presse, mettant les 
choses au point et soulignant la divergence de 
point de vue entre le syndicat et la Compagnie. 
Voici cette note : 

A PROPOS DE LA LETTRE DE LA COMPAGNIE 
Al   MAIRE 

Il n'appartient pas au syndicat de répondre 
point par point à la longue lettré de la Compa- 
gnie, dont le but est de refuser une fois de plus 
ce qu'elle avait accepté, mercredi dernier, de- 
vant le préfet. La lettre étant adressée au maire 
de Lille, c'est à lui à l'apprécier et à y répondre 
comme il convient. 

La Compagnie, aujourd'hui, s'efforce d'at- 
teindre deux buts : 1. mettre la main sur le re- 
venu supplémentaire que va donner l'augmen- 
tation des tarifs, dans le but de payer le per- 
sonnel. Non contente de ne rien avoir à pren- 
dre dans sa caisse pour payer les augmentations, 
elle  prétend  encore avoir sa part  du  gâteau. 

a. Essayer de faire croire aux grévistes que, 
plus généreuse que le syndicat, elle veut leur 
donner des salaires supérieurs. Tant mieux I 
Mais alors, pourquoi reîuse-t-elle ce qu'elle a 
accepté hier devant le préfet et le maire ? 

Public et camarades ouvriers, le .tableau ci- 
dessous vous le dira mieux que toutes les pa- 
roles. 

RECEVEURS ET WATTMEN 
Salaires demandés par le syndicat. — Début : 

4.927 fr. 5o; six mois: 5.oi8 fr. 75; un an: 
5.110 fr.; deux ans: 5.392 îr. 5o; cinq ans: 
5.292 fr. 5o; dix ans.: JLana fr. 5o; vingt ans: 
5.292 fr. 5o. 

Salaires offerts par la Compagnie. — Début : 
4.o53 fr. 35; six mois: 4.o53 fr. 35; un ah: 
4.i47 fr. 25; deux ans : 4-1^7 fr. 25; cinq ans : 
4.428 fr. g5; dix ans : 4-CiO fr. 75; vingt ans : 
4.710 fr, 65. 

Différence en moins. — Début : 874 fr. i5 ; 
six mois : g65 fr. 4o; un an : 962 fr. 75; deux 
ans: i.i45 fr. 25; cinq ans: 863 fr. 55; dix 
ans : 675 fr. 75; vingt ans : 58t  fr. 85. 

MANŒUVRES 
Salaire* demandés par le syndicat. — Début : 

4-653 fr. 75; six mois : 4-745 fr. 00; un an : 
4-836   fr.   25; deux ans: 5.oiS fr.   25. 

Salaires offerts par la Compagnie. — Début : 
4.34S fr. 80; six mois : 4-348 fr. 80; un an : 
4.348 fr.  80; deux ans : 4-348 fr. 80. 

Différence en moins. — Début : 3o4 fr. g5; 
six mois': 096 fr. 20; un on: A87 fr. 45; deux 
ans : 669 fr. 45. 

MANŒUVRES SPECIALISES 

Salaires demandés par le syndicat. — Début : 
4.957 fr. 5o; six mois : 5.018 fr. 75; un an : 
5.110 fr.; deux ans, 5.292 fr. 5o. 

Salaires offerts par la Compagnie. — Début : 
4.952 fr. 80; six mois : 4.902 fr. 80; un en : 
4.9Ô3 fr. 80; deux ans : 4. 953  fr. 80. 

Différence en moins. — Début : 4 fr. 70; six 
mois : 65 fr. 96; un an : 107 fr. 20; deux ans : 
339 fr. 70. , 

OUVRIERS QUALIFIES 

Salaires demandés par le syndicat. — Début : 
5.748 fr.  76; six  mois :   5.84o  fr.  00; un   an : 
5-93t  fr. a5; deux ans:  6.n3  fr.  75. 

Salaires offerte par la Compagnie. — Début : 

5.677 fr. 60; six mois: 5.677 ff. 60; un an: 
5.677  fr. 60; deux ans : 5.677 fr.  60. 

Différence en moins. — Début :^ 71 fr. i5 ; 
sLx mois : 162 fr. 4o; un an : 253 fr. 65; deux 
ans.  436  fr.   i5. 

Il reste- entendu que pour les ouvriers, les sa- 
laires ci-dessus demandés sont des minimums 
qui devront ôtre payés à tous, contrairement à 
ce qui s'est fait jusqu'à ce jour. Il resterait à la 
Compagnie la faculté de payer ces ouvriers à 
des taux supérieurs. 

II est à préciser que les ouvriers, qui, avant la 
grève, touchaient, un salaire supérieur au mini- 
mum, conserveront cette supériorité sur. les 
nouveaux salaires. 

Pour le Comité de grève ï 
Le secrétaire général i 
Henri MOLARD. 

— Aujourd'hui, réunion à 2 heures et demie, 
à la  Bourse du Travail. 

RECONSTITUTION 
Dans beaucoup de maisons, les boches, pour 

ne pas donner, de démenti à leurs précurseurs 
de 1870, ont enlevé ou abîmé les pendules, gar- 
nitures, etc.... Pour'répondre aux demandes fai- 
tes par nombre de nos lecteurs, désireux de rem- 
placer ces objets, guides indispensables de leurs 
occupations journalières, nous sommes heureux 
de leur annoncer que les GRANDS MAGASINS 
DU LINGOT D'OR, 46-48-50, Grand" Place, pos- 
sèdent en ce moment un assortiment aussi com- 
plet que possible de garnitures cheminées, régu- 
lateurs,  cartels,  réveils, etc... 

A ROVBAIX 
SÏNDICAT  DU BATIMENT 

ET   DES   TRAVAUX   PURLICS 
Les ouvriers menuisiers, charpentiers, pein- 

tres, vitriers, et parties similaires, sont priés 
d'jassister à ka réunion technique mensuelle, 
qui aura lieu le mercredi 10 mars 1920, au 
siège du Syndicat, 105, rue de la Cité, à Tour- 
coing. 

— Les ouvriers du Bâtiment et des Travaux 
publics de Roubaix et. environs sont priés d'as- 
sister à la réunion générale qu} aura lieu le 
jeudi li mars, à six heures et demie du soir, 
salle des Fêtes de la Coopérative * La Paix », 
78,   boulevard   de Belfort. 

Ordre du jour : La question des salaires, le 
contrat collectif. 

La carte confédérale sera exigée à l'entrée de 
la salle. i 

A   LILLE 
RATIMENTS ET TRAVAUX 

Section des plombiers, zingueurs, couvreurs, 
gazlers. — Mercredi 10 mars, assemblée générale 
pour tous les ouvriers de la section, à 6 heures. 
salle de la Bourse du Travail, rue de Paris. 

Ordre du jour très important : disposition à 
prendre concernant le nouveau barème de sa- 
laire. 

OUVRIERES PN  CONFECTION 
Mercredi 10, percepCon des cotisations, Bourse 

du Travail.        La secrétaire   : Mme BIDART. 
TRANSPORTS 

Voie de 0 m.60. — Mercredi 10 mars, à 5 heu- 
res du soir,, réunion des ouvriers de la voie de 
o m. 60, rue de Lille, 254, à Lomme. Concours 
assuré d'un camarade du Bâtiment. Distribu- 
tion des cartes.        Le Secrétaire : H.  LOBERT. 

JEUM 
SYNDICAT DU PERSONNEL MUNICIPAL 

Section des ouvriers. ,- Réunion de la Com- 
mission le jeudi 11" mars, à 5 heures 30 du soir, 
Bourse  du Travail,  186, rue dé  Paris. 

Ordre du jour : Comptenrendu et renseigne- 
ments a prendre. La présence des délégués est 
indispensable.       Le secrétaire : G. V'ERHWEGH. 

BATIMENT ET TRAVAUX 
Section de Roncbin. — Jeudi 11 mars assem- 

blée pour tous les ouvriers, du bâtiment ^et des 
travaux publics, chez BaertTa Roncbin.    • 
HABILLEMENT 

Chambre Syndicale des Presseurs et Preneu- 
ses  en Conlections  de  Lille  et  environs. — Les 
membres de cette organisation sont invités à 
assister a la réunion générale de leur corpora- 
tion, laquelle aura lieu le jeudi 11 mars 1920, 
« A la Ville de Bruxelles », 19, rue du Moli- 
nel, à Lille, à six heures et demie précises du 
soir. 

L'importance de l'ordre du jour commande à 
tous d'être   présents. 

Le Secrétaire : Oscar BLANDEL, 
COUPEURS  EN   CONFECTION 

Jeudi 11 mars, à 6 heures 30, au soir, assem- 
blée générale au siège de la Bourse du Travail, 
rue de Paris, 186 bis. Ordre du iour très impor- 
tant. Présence indispensable de tous les mem- 
bres. 

S   INSTITUT   MÉDICAL   DE   PARIS 
62, Rue PisaUe,    62 

Métro et Nori-Su4 :   P1GALLE 

Guérit rapidement les acci- OVBUII 10 
dents récents ou éloignés de la uTlHI .lu 
par sa cure intensive 606, 014, et par son 
traitement mixte indolore, très puissant.       * 

Maladies de la Peau, Voie* urinaires, 
Cystiste, Blennorragie, Rétrécissements, Fila- 
ments. Prostatites, Impuissance, guéris radi- 
calement en quelques jours. 

Gynécologie, Radiothérapie, Rayons X. 
Le médecin en chef reçoit loi-même tous les 
jours de 9 à 19 heures. U adresse à tout 
malade une consultation détaillée sur son cas, 
lui indiquant les traitements facilement 
applicables par le malade seul. 

Discrétion absolue. 

UNIONS & tSYNVICA T*S 
T>E CONSOMMATION * 

SYNDICAT  DES   LOCATAIRES, 
LILLE ET ENVIRONS 

Assemblée de la Commission administrative, le 
jeudi 11 mars 1920. à 7 h! du soir, au siège, 147, 
rue d'Arras. ï*jnion de Lille). 

Le  secrétaire   : A.  MUSMAQUES. 

nERBwÈÈL 
$u% 

MEMBRE  DU JURY et HORS CONCOURS 

JE SUIS GUÉRI. — C'est l'affirmation de toutes 
les personnes atteintes de hernies après avoir 
porté le nouvel appareil sans ressort de M. J. 
GLASER, le réputé spécialiste de Paris, 63, bou- 
levard Sébastopol. 

Ce nouvel appareil, grâce à de longues études 
et à l'adaptation de la nouvelle pelote à compres- 
sion souple, assure séance tenante la contention 
parfaite des hernies les plus difficiles, les réduit 
et les tait disparaître. 

Désireux de donner aux malades une preuve 
immédiate de ce résultat, garanti d'ailleurs par 
écrit, M. Gleser invite toutes les personnes 
atteintes de hernies, eiforts, descente, à. lui 
rendre visite dans les villes suivantes où il fera 
gratuitement l'essai de ses appareils. 

Allez donc tous à 
Hirson, 11 mars. Hôtel du Commerce. 
Vervins, 13 mars,  Hôtel du Cheval-Nois, 
Béthune, 15 mars, Hôtel de la. Gare. 
LILLE, 16 et 17 mars, Hôtel du Commerce, 15, 

rue de Béthune. 
Valenoiennes, 18 mars, Hôtel de Flandre. 
Maubeuge,   19 mars.  Hôtel  de la Posée. 
Valenciennes,   20  mers. Hôtel de Flandre. 
Tourcoing. 21 mars. Hôtel des Voyageurs. 
Douai, 22 et 23 mars, Hôt. du Urand-Cërt-Commerce. 

Brochure franco sur demande, Ceintures ven- 
trières  pour déplacements de tous or garnies. 

PARTI SOCIALISTE 

THEATRE DE L'UNION DE LILLE 
ANNIVERSAIRE   DE   LA   COMMUNE 

18  MARS  1920 
Grand* concert conférence anfranlsé pair la sec- 

tion lilloise, aivec le concours des citoyens DE- 
LORY. député, maire de Lille ; Saint-Venant, dé- 
puté, adjoint au maire de Lille, et de nombreux 
artistes distingués. Pour la location, s'adressea- à 
l'Union do Lille à partir du vendredi 18 mars 1920. 

Le   programme   sera  publié   ultérieurement. 
E.  BAILLT. 

Section Lilloise. — La Commission adminis- 
trative - se réunira lé mercredi 10 mars, à sept 
heures précises du soir. — Ordre du jour : 
Règlement du Parti et de la Commission admi- 
nistrative. La Commission des Ffites et 1© Se- 
crétariat se réuniront à six heures, pour l'orga- 
nisation de la fête du 18 mars, à l'Union de 
Lille. Le  Secrétaire:  E. BAILLY: 

Confiserie 
du Cocorico 

37, rue Neuve, LILLE 
Mmrqut Dépoté» 

BONBONS FIUS- PAINS D'ÉPICES 
fjrand assortiment pour Revendeurs 

PUBLICATION LÉ&ALE 
* ■■- «P.       ii    ■— ■■■■ ■■ ■ mm 

FORMATION  DE SOCIÉTÉ 
Suivant acte sous seings privés en date du 

!•* mars 1920, enregistré, il a été formé une 
Société sous la raison sociale « MOULINET et 
O», dont le siège est à Liite, rue des Débris- 
Saint-Etienne, n°*3. Durée 5 ans, capital 1.500 fr. 

'       ' 6726. 

Offres* Demandes d'Emplois 
On demande AJUSTEURS très au courant du 
réglage "des camions Pierce-Arrow, Berliet, Dela- 
haye, Renoux, Schneider. — S'adresser, avec 
références, 175, rue Beaudouin-l'Edifleur, à 
VALENCIENNES. 11863. 
 ;  #1»  ,  

BONS MANŒUVRES DE FONDERIE sont de- 
mandés chez LEGRAND et O», rue de l'Est, 75, 
FIVES-LILLE. 

■i»        » 
On demande  des APPRENTIES  de 13  à 15 ans 
présentées par leurs parents. Maison FOUBEKT, 
37-39, rue de Roubaix,  Lille. 3071. 

<i»          
COUVREUR. — On demande un bon ouvrier 
couvreur.  S'adr. rue Nationale, 125,  Lille.    3073. 
 ^  m*m 

HOMME SERIEUX demande place Courtier- 
Encaisseur. Verserait caution. — Ecrire au bu- 
reau du journal   aux  initiaies   A. B. 3074.. 

STENO-DACTYLO sérieuse, diplômée, demande 
emploi, débutante   Valenciennes.   Blanc-Misseroa 
ou environs. Prendre âge et adresse au bureau 
du journal. 3053. 
 ; .*. , _   ■ 

COUVREURS   et  ZDMGUEURS   sont   demandés. 
80,   rue  Royale,   Lille.   Travail   assuré  et   bien 
rétribue. 11845. 
 «i»                             ,     , 

TAILLEURS. — On demande . des Ouvrières sa- 
chant travailler pour hommes, 123 bis, rue Na- 
tionale, Lille. 3068. 

- i  ^i>» 

On   demande   des   ouvriers   TONNELIERS,   60, 
boulevard de   Belfort,   LILLE. 3069. 

*»»      
DESSINATEUR-ARCHITECTE demandé immé- 
diaienfent aux Camps Hollandais, route de Lille, 
à LENS.   Bons appointements. 3066. 

• »■» :  
COUVREURS.- — On demande bons ouvriers 
couvreurs chez BARBIEUX-LAMBERT, 63. rue 
Malsence,  Lille.  Travail  assuré. 3035. 

"         —> 
CONFECTION. — Bonnes Ouvrières demandées 
coutil veston enfant, et Culottières. 1 bis. rue 
des   Brigitttnes,   LILLE. 11860. 

. . 1 mtm  
MENAGE, "cuisinière et valet, BONNE D'EN- 
FANTS. SERVANTES, FEMMES DE CHAMBRE 
sont demandés pour LILLE el PARIS. 13, rue 
du   Maire-André,   Lille. 3067. 
 mjtm 

LEÇONS A 20 SOUS ! sténo,  dactylo, eomptab., 
lang.   Leçons  par   corresp.   Elev.   placées.   Ker. 
lettres   R.C.A.          *                                                3061. 

•Mb —'•  
EN 6 LEÇONS orales ou écrites, person.  diplô- 
mées  enseig.  sténo,   dactylo,   franc.,  eomptab. 
en 12 leç.  : anglais, allein. Méthode' rapide. Pin- 
cement élèves.  Ecr.   P.Q. 13. 3002. 
 «•  

PLOMBIERS. — On demande plombiers-zin- 
gueurs, 85, rue de la Louvière, LILLE. 

3055. 
— ^«»      ■  

Les Houillères de Bosmoreau-let Mines (Creuse) 
demandent de BONS OUVRIERS MINEURS. Tra- 
vail assuré. Ecrire à cette adresse. 1136. . 

AVIS DIVER3 

MALADIES SECRÈTES-SYPHILIS 
VOIES   URINAIRES  . 

Docteur CAVRQ, Bout, de la Litarté, tlBh,?, Util 
De 8 heures du matin à 7 heures du soir. 

ACHETEZ UNE BICYCLETTE 
«Le Bien-Btre» paiera les riftix tiers de la fac- 
ture, vous le rembourserez par acomptes éche- 
lonnés à. la qufnzaine on à la semaine, entre 
les mains Ces Receveurs on* par la poste. — 
S'adresser 2 bis. rue Ainould-de-Vuez, LILXt. 
(face  la   Préfecture). b'o:>- 

A VRIER 
12, rue Bambetta, LILLE 

Maison Spéciale pour tes 

Velours d'Amiens 
Articles de Travail 

■   » <t>       ' " 

DOUBLE PONEV, 7 ans ; Harnachement et Vof« 
ture.   A   saisir   de   suite.   LALLART-HAINAUT, 
à HARNES  .(Pas-de-Calais). 

m*m '       ' i 

lOO Machines a couttrm 
Toutes tailles.  —  Arrivages tous  les  Jours.- 

Occasions. — Réparations. 
Hector    SMAGGHE,    à    SE CLIN. 

Bons de   a  Défense acceptés. 

Vante Rapide de totts 

COMMERCES ET INDUSTRIES 
M8 Henri JOYE, Avocat, 15, rue Jacquemars- 

Giélée, LILLE i2L> année). 646L 
— ;——     ^»m 

.A.OH.A.T Tous genres mobiliers, totrtof 
M'IMPORTE    QUOI    Marchandises et  Cuisinier*-. 
n'importe   quel   état   Etablissements   E.   SIX, 

52. RUE  DE LA MONNAIE.  LILLE. 

fi. Vendre Camionnette Panbart 1000 kilos, 18/24 
HP, moteur entièrement revu. Cause-double em- 
ploi. S'adr. CINE MOUTON, à VERMELLES.3072 

A  VENDRE, BELLE MAISON  DE  COMMERCE, 
libre  le  1" mars, et 5 MAISONS  D'OUVRIERS, 
d'un seul lot, sises rue des Tombelles, à BRUAY 
(Pas-de-Calais). S'adresser à M» BOURDON-LE- 
GAY, rue des Tombelles,  BRUAY  (P.-de-C). 

3054. 

DRAPEAU BELGE 
Complet intemaiiona! 105F 

NUANCES 

99,  rue Gambetta, LILLE 

ISO    S 
MODÈLES   =: I Fabrique de Confections 

§§ Corsages,   Peignoirs.   Jupons,   Tabliers, 
= Chemises   hommes   imperméables,   etc.     E 
M G. DECARNE, 35, rue Frédéric-Mottez (pro-|§ 
s longeaient   rue   Saint-Sauveur),   à  LILLE. S 
-'ITT ï«Ti i iii »n nPEMironjiMCTraiiMar 
 ■   —i» 

BON ESTAMINET, contre de la ville? Libre de 
tous fournisseurs. Long bail. Loyer couvert. — 
Prendre  adresse   bureau-du   journal. 

2.000 VÉLOS 
neufs,  garantis.   Modèles   1920 

9    TJI-VK.A.BXJE3S   DE   STJITH3    <9 

Agent Général des plus Bran des Marques 
AcSat-Eshangs — 10.000 Pneas, Chambras. Accessoire» 

250 Vélos  d'occasion    Bs 
=   400 Machines à coudra 

Oros-Détàll  —   Prix   spéciaux   pour   Marchanda 
MEILLEUR MARCHE (1UE   PARTOUT AILLEURS 

Camille    COPPENOLLE 
33, PUB NeUVBi LILLE (on * cceptê les Bons dé la Dér.| 

M. Gustave DELMOTTE, d'Englefontaine, 9 
l'honneur d'informer lé public qu'à partir ad 
ce jour il ne reconnaîtra pb:s les dettes qua 
pourrait contracter sa femme, née Marie M.ANJ 
DERLIER, qui a quitté le domicile conjugal. 1186* 

Ue -gerariî - Emile CEESf 

imprimerie au Béreâl du Norâ 

VOIES URINAIRES BtmS^S?e?
é™SSÏÏ!w"tB' 

MALADIES DE LA PEAU : Dartres,   Eczémas,   Démangeaisons,   Psoriasis,   Gale 
ULCÈRES  - Varices - Phlébites - Hémorroïdes 

MALADIES DES FEMMES Pertes, Ovarites, Tumeurs, Fibrome 
Gare spéciale  Q l /   Vaccins    ^ I HO   Musculaires 

et rapide   O I H-    nouveaux   | U Z     Intraveineux 
A laCUNIQUE F AID, 37, rue Faidherbe, LILLE Docteurs spécialistes de Paris 

Installation   électrique   <Sb  thermique  unique    --   Prix   modérés 
'CONSULTATIONS  :  Le Mercredi de 9 h.  à midi et de 14 h.  à 19 h.  —  Le  Samedi  de 9 û. i 

à 12 h. et de H h. a 19 h. — Le Dimanche de 9 h. à 16 h. 

SYPHiLIS 606 

UN MOIS 
SUFFIT POUR GUÉRIR 

AVEC UN TRAITEMENT 
EXCLUSIVEMENT VÉGÉTAL 

Toutes les maladies de Peau et vices du sang 

ECZEMA - ULCERES VARIQUEUX 
Graves et Anciens réputés incurables 

SOULAGEMENT IMMÉDIAT 
dès la première application dans tous les cas suivants : 

Lupus, Croûtes de lait, Psoriasis. Dartres, Sveosfs, 
Urticaire, Zona, H aies, Erosions, Acné, Prurigo, Plaies 
purulentes, Brûlures, Herpès, Clous, Furoncles, Anthrax, 
Abcès, Engelures, Maladies du cuir chevelu, Pelade- et 
toutes affections de Peau dues A l'Acreté du Sang. 

Envoi franco de l'Onguent et de la Méthode contre mandat de 5 fr. 50 on conta» rembônrsement de 5.90. 
7»      Laboratoire Botanique   de l'Abbé PANET, 28, rne Nationale, BLENDEllQUES (Pas-de-Calais).      "* 
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fo "New Amorti 
■        ii       ■ 

CRANS ROMAN-CINÉMA AMÉRICAIN 
. ■''/——-   ADAPTE  PAK  —'■ >■■        — 

PIERRE DECOURCELLE 

". Après son départ, Wu-Fang demeura-pendant 
.Aielques instants immobile, le regard fixé dans 
fe vide... Il réfléchissait au télégramme reçu 
une  heure auparavant. 

— Une torpille! songeait-il.... Si c'était la 
même qui nous a été signalée, par notre afftdé 
de Washington, comme ayant été présentée au 
ministère de la marine par Justin Clarell... Ce 
serait très amusant de faire d'une pierre deux 
coups, et d'atteindre mon ennemi, en travail- 
lant pour nos alliés... 

Son pressentiment ne le trompait pas en loi 
faisant inp|>i»siii que le modèle de torpille au- 
quel faissit allusion la dépêche reçue par lui, 
avait' élé présenté' au département de la marine 
de Washington oar Justin  OareL 

C'est en effet a la confection d'un engin de 
ce genre que le professeur a la. Cohimbian Uni- 

'-nm? sva»; «f*SS âtna ans, consacré ses 
acharnés efforts. Lorsqu'après uns longue sé- 
rie d'expériences secrètes, faites en compagnie 
mj JjsjUTqnni Watess, il ars|t acquis la convic- 
mmé»mssawita, J»s»io J 

avec les autorités officielles chargées de l'exa- 
men de  toutes les découvertes nouvelles. 

L'inventeur offrait la sienne aux Etats-Unis, 
pour les remercier de l'hospitalité généreuse 
qu'il avait trouvée sur leur territoire. 

Justin Clarel ne formulait qu'une seule ré- 
serve à sa proposition. II entendait garder le 
droit d'apporter à la France, en même temps 
qu'aux Américains, le secret de son invention. 
Seules", les deux républiques soeurs posséde- 
raient le monopole du remarquable engin, qui 
devait leur assurer,, au point de vue maritime, 
une incomparable avance, et une éclatante su- 
périorité. 

Justin était, ce malîn-là,. dans son laboratoire, 
avec Jameson et ElrJne, qui. Ie3 yeux brillants 
de .joie et le visage éclairé d'un amical orgueil, 
écoutait avidement la communication qu'il 
était en train dp leur faire. 

Il tçnait à la main une lettre portant l'en-têtc 
du ministère de îa marine, et datée de Was- 
hington. 

A haute voix, il en fit la lecture, j 

w Cher monsieur,. 

» J'ai' le.-plaisir de vous annoncer que.lés 
» essais de voire torpille léléautomatique ont 
» eu lieu hier. et. ont donné d'excellents ré- 
» sulfats... Grâce à vous, les <?ôifcs des Etats- 

-Unis Sont à l'abri de toute altaque, et nous- 
» n'allons pas tarder à donner des ordres-pour. 
» commencer eu grrmd la fabrication de votre 
» engin. 

» CrOyez-moi bien sincèrement à vous. 

»   L.-C. Watford, 
r> Sous-secrétaire d'Etat, w 

— Iï va vous fiilloir aller à Washington, pro- 
bablement ? demanda  Eiaine. 

— Sans aucun doute! Mai* mon absence ne 
durera pas longtemps, el n'aura lieu qu'après 
La réception d'une nouvelle lettre, officrelle 
celle-là,  car  ce  billet du   sous-secrétaire d'Etat 

n'est qu'un avis affectueux pour calmer l'impa- 
tience où il me savait de connaître le résultat 
des expériences commencées 1 

— Et moi, ne le cônnaîtrai-je pas un jour, 
ce  merveilleux engin ?.. 

— Vraiment, cela présente pour vous quel- 
que intérêt ?.. 

— Comment en doutez-vous ? D'abord, c'est 
vous l'auteur' de cette prodigieuse découverte, 
et j'en éprouve une fierté toute naturelle!.... Et 
puis, c'est mon pays que vous aile?, défendre! 
Deux raisons, il me semble, pour que je m'in- 
téresse passionnément   à  votre  œuvre !.. 

— En ce eas, w vous le voulez, je vais vous 
montrer en quoi  elle consiste!.. 

Il se leva ,et Se dirigea vers un coffre-fort dont 
il commença i mettre en mouvement la combi- 
naison La porte ouverte, il^prit'sur un des 
rayons de fer un modèle de torpille qui s'y 
trouvait dé.posé. 

— Tenez! <ï]t-il... Voici le modèle réduit de 
celle qui est jten ce- moment à Washington. Il 
n'en existe que deux exemplaires _: l'un, que 
j'ai envpvé !ù-bas au ministère de la marine, 
et celui-ci !.. 

Avec une curiosité apeurée, la'jeune;fille exa- 
minait  le redoutable engin. 

— On ne dirait pas, à première vue. que c^est 
si lerriblel observa-1-ellè... Mais Commeuït s'en 
.sert-on,  et quel  est  lé perfectionnement Jrouvé 
par. vous, qui lui assure cette écrasante supé- 
riorité ?.. ■■.,.- 

—- Je vous le montrerai, si vous le voulez 
bien^ un de ces jours...' Et vous constaterez 
vous-même les avantages de mon joujou ! 

— Un joujow qui assure la paix du monde ! 
fit avec fierté" la .jeune fille... 

— Si j'ai la chance que les gouvernants de 
mon pays considèrent mon. ouvrage avec la 
même bienveillance que ceux -du vôtre!.. 

—- Comment en serait-il autrement devant les 
résultats qui s'Imposeront à eux?... 

i     --C'est qu'on ne persuade pas auau facàls* 

ment nos ministres que vous semblez le croire! 
U existe chez nous, Eiaine, une institution qui, 
heureusement pour vous, est inconnue en Amé- 
rique, et qui s'appelle les bureaux... C'est le 
grand cimetière! Les bonnes volontés, les ini- 
tiatives, les efforts et les innovations de toutes 
sortes se heurtent là à un terrible adversaire, 
d'autant plus dangereux qu'il n'attaque pas, 
qu'il n'agit pas et se contente simplement de 
barrer la route au progrès, de sa masse têtue et 
infranchissable... Son nom, c'est la routine- 
C'est le plus grand ennemi de notre pays... 
Cent fois, des esprits larges et ouverts ont es- 
sayé de l'abattre ; toujours, ce fut peine per- 
due... Et, dans cette France ouverte à toutes les 
grandes idées, capable des élans les plus géné- 
reux celle montagne demeure obstinément de- 
bout. - 
  Savez-vous que vous, m'effrayez 1.. 
  Ce n'est pas une raison pour que je n'es- 

saye pas à mon tour d'en venir à bout! Quand 
on ne peut pas prendre une position, on la 
tourne! C'est ce que je tenterai!.. 
  Mais, pour cela, il faudra que vous alliez 

en Europe ?.. 
'.    Incontestablement!  Nous irons  ensemble, 
si vous le voulez bien... 
  De tout mon cceurJ Mais, en attendant ce 

cher voyage, il est temps que je rentre! Tante 
Betty  pourrait s'inquiéter de mon  absence!... 
  Jameson va vous reconduire jusqu'à chest 

vous, si vous le permettez!... 
Walter, après avoir accompagné la jeune 

fille, s'était rendu à son journal, pour y porter 
un article qui lui avait élé commandé.       

Il quittait les bureaux du « Statf » lorsque, 
tout à coup, il dressa la tête. 

• Dans un passant H venait, croyait-U, de recon- 
naître un des émissaires de Wu-Fang, en face 
duquel il s'était déjà trouvé. 

Mettant à profit les préceptes de filage incul- 
oué* par son maître, il emboîta le pas sur les 
«MâtjMl» Jaune,., Il-marchsùV tnwquiUemeut, 

d'un air détaché, mais, en réalité, ne perdant 
pas de vue le gibier qu'il avait, levé. 

Le Chinois s'engagea dans une rue bordée de 
maisons d'apparence assez -ordinaire. 

Arrivé devant l'une d'elles, il monta les mar- 
ches du perron et sonna. 

La porte ne tarda pas à s'ouvrir, et il dispa- 
ru* à l'intérieur. 

Avec précautions, Waltér gravit à son tour 
les marches, et essaya de plonger un regard à 
travers  la  fenêtre  du rez-de-chaussée. 

Redescendant les degrés de pierre, il prit' dans 
sa poche un morceau de craie, avec lequel il 
dessina sur l'une des marches un signe qui ne 
devait être visible que pour lui. 

Cette précautions prise, il s'éloigna rapide- 
ment à la recherche d'un téléphone. Un police- 
man. lui désigna la cabine publique, dans la- 
quelle il s'engouffra. 

Justin Clarel était encore au laboratoire. Aus- 
sitôt mis^par son élève au courant de la décou- 
verte que celui-ci  venait de faire t 

— C'est bien, Walter! ditil... Vous avez agi 
judicieusement en ne perdant pas de vue ce 
Chinois...   Maintenant,  il   faut  faire davantage! 

— A vos ordres,  patron! 
— D'une manière ou d'une autre, arrangez- 

vous pour obtenir accès dans la maison en ques- 
tion... Tâchez de savoir,qui l'habite. De mon 
côté, je m'y  rends immédiatement. 

— Ail right!  Je ferai de mon mieuxI... 
Jameson ne s'était pas trompé en croyant re- 

connaître, dans le Chinois sur les traces duquel 
il s'était lancé, un des émissaires de Wu-Fâng... 
C'était bel et bien, en effet, le serviteur auquel 
l'implacable adversaire d'Elaine avait confié la 
lettre et le mouchoir préparés par lui. 

La personne, habitant la maison devant la- 
quelle Walter était s.; à propos tombé en arrêt, 
n'était autre que notre ancienne connaissance, 

[ Bella la Blonde. 
i     La domestique, une sorts d« mulAtrssM, aux 

yeux intelligents et résolus, vint avertir sa maî« 
tresse qu'un émissaire de Wu-Fang demandait! 
à lui parler.    N 

— C'est bien. Qu'il entre 1 fit Bella, qui* 
étendue nonchalamment sur une chaise-longue» 
tuait le temps en fumant, d'innombrables ciga- 
rettes, et en regardant les méandres de leur fu* 
mée bleue s'envoler à travers la pièce. 

Le messager, introduit, lui tendit le billet «t 
le petit étui  confié par son  maître. j 

' Décachetant  l'enveloppe,  elle  lut  t    . V^ 

« D'une manière dont je laisse le choix à nvr 
tre adresse, il faut ^trouver le moyen qu'Elaina 
Dodge se bande les yeux avec le mouclWir quai 
je vous envoie...- Qu'il demeure seulement ap- 
pliqué sur ses-paupières pendant trois minutes* 
et, dans trois jours, elles ne se rouvriront plu*,. 
La cécité sera complète. 

» Wu-Fang. » 

1 

L'aventurière se tourna vers le Chinois 
—- Vous pouvez dire au maître que ses in»v 

tractions Seront suivies! 
L'homme s'inclina, et sortit de la pièce, «s» 

conduit par la servante. 
Lorsqu'elle revint auprès de sa maîtresse* 

celle-ci,  le menton dans  sa main, réfléchissait. 
— Dites-moi, Cissy, demanda-t-elle, avej-vo 

encore ce costume de bohémienne que vous av 
mis à je ne sais quel bai masqué ? 

— Certainement! répondit la soubrette...' B| 
nr allait si bien que' je l'ai gardé L. Mademoi» 
selle se rappelle les compliments que j'ai rs» 
eus!.. On prétendait que j'avais l'air d'une vsW 
ri table romanichelle l.. 

— Oui! Vous en avez d'ailleurs un peu Is> 
type! répondit Bellft en regardant son interlo- 
cutrice... Et ce sont là des avantages qui vont 
pouvoir nous servir  aujourd'hui i». 

S «M 
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